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Il me semble que nous abordons trop tard l’histoire 
de Noël. Nous célébrons l’arrivée de Jésus sur la 
terre en oubliant qu’il a dû quitter l’endroit où il se 

trouvait pour venir là où nous sommes. Nous nous 
enthousiasmons pour le bébé de la mangeoire, les 
anges, les bergers et les mages à tel point que nous 
négligeons de nous rappeler les humbles débuts de 
cet enfant. 

Arrêtons-nous un instant pour y réfléchir. Le Fils 
éternel de Dieu a quitté la présence de son Père, dont il 
jouissait depuis avant même le commencement des 
temps, afin de devenir ce poupon dans la mangeoire. 

Cela devrait nous ébahir ! Voyez le contraste entre la 
gloire à laquelle Jésus a renoncé et les ténèbres qu’il a 
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intégrées ici-bas. Réfléchissez à la relation parfaite qu’il 
entretenait avec son Père et qu’il a délaissée pour endosser 
l’affliction dans laquelle nous avons plongé sa création. 
Considérez le privilège et le rang 
qu’il a abandonnés pour venir 
servir ses créatures, alors qu’il 
méritait en réalité que nous le 
servions, lui. 

Voilà la trame de fond de 
l’histoire de Noël. Si la Bible ne 
nous révèle pas beaucoup le 
contexte de Noël, elle ne les 
passe pas sous silence pour 
autant. Elle nous en révèle assez pour que nous nous 
émerveillions des sacrifices que Christ a faits pour venir ici-bas. 
Et tout cela afin de se faire notre Agneau sacrificiel, celui qui 
nous a sauvés de la mort et apporté sa paix. 

Cela explique pourquoi ce qui mène à l’histoire de Noël est si 
important. En décelant la véritable identité de Jésus, nous 
découvrons la valeur éternelle de sa venue jusqu’à nous. 

Explorons ensemble l’histoire derrière la paix et la promesse 
de Noël.�
�
� — BILL CROWDER

En décelant la 
véritable identité 
de Jésus, nous 
découvrons la 
valeur éternelle 
de sa venue 
jusqu’à nous.
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10
RÉFLEXIONS DU

Les méditations suivantes 
vous aideront à jouir 
de la paix que Christ 
peut vous procurer. 

Nous prions pour que, 
ce Noël, vous découvriez 

en lui la joie véritable. 



o G A L AT E S 4.4,5 JOUR
[Mais], lorsque les temps ont été accomplis, Dieu a 
envoyé son Fils, né d’une femme, né sous la loi, afin 
qu’il rachète ceux qui étaient sous la loi.  

AVANT ET APRÈS

Ma femme, Marlene, et moi aimons regarder des émis-
sions de rénovation domiciliaire dans lesquelles des 
spécialistes transforment un espace de vie désuet en 

quelque chose de nouveau et de remarquable. Tout cet appren-
tissage implique cependant que, pour véritablement estimer la 
valeur des travaux effectués sur la vieille maison qui conduisent 
à l’après, il faut d’abord comprendre l’avant. 

Or, cette réalité s’applique à l’histoire de Noël de manière 
infiniment plus importante, mais nous tendons à la raconter en 
l’amorçant « trop tard ». Nous célébrons l’arrivée du bébé Jésus 
– qui est magnifique –, mais en omettant le fait qu’il a dû quitter 
sa demeure céleste pour venir chez nous. Nous ne nous émer-
veillons pas de l’avant, à savoir ce à quoi il a renoncé. Le Fils 
éternel de Dieu a quitté la présence du Père afin de s’incarner 
en poupon.

Dans Galates 4.4,5, nous lisons : « [Mais], lorsque les temps ont 
été accomplis, Dieu a envoyé son Fils, né d’une femme, né sous la 
loi, afin qu’il rachète ceux qui étaient sous la loi. » Ici, le mot clé est 
envoyé. Le Père a envoyé Jésus ici-bas depuis ailleurs – là où il 
vivait de toute éternité passée. Le fait qu’il a quitté le ciel pour 
venir sur la terre nous prouve à quel point il nous aime. C’est d’ail-
leurs cet amour que nous célébrons en nous remémorant la nais-
sance du Dieu éternel qui a pris une forme humaine.

En considérant ce à quoi Jésus a renoncé pour venir sur la terre, 
que vous dites-vous ? Pourquoi croyez-vous qu’il l’a fait ? 

                 Jésus, nous ne te remercierons jamais assez d’avoir choisi
                     de rendre visite à tes créatures sous la forme d’un bébé
                         humain. Aide-nous à ne jamais oublier l’étendue de
                            ton amour pour nous.



LECTURE DU JOUR  |  G A L AT E S 4.4–7

4 [Mais], lorsque les temps ont été accomplis, Dieu a 
envoyé son Fils, né d’une femme, né sous la loi, 5 afi n qu’il 
rachète ceux qui étaient sous la loi, afi n que nous recevions 
l’adopti on. 6 Et parce que vous êtes fi ls, Dieu a envoyé dans 

nos cœurs l’Esprit de son Fils, lequel crie : Abba ! Père ! 7 Ainsi tu 
n’es plus esclave, mais fi ls ; et si tu es fi ls, tu es aussi hériti er par 
la grâce de Dieu.



o  1 J E A N 4.14 JOUR
[Le] Père a envoyé le Fils comme 
Sauveur du monde.  

LÀ OÙ TOUT A COMMENCÉ

Voici une strophe d’un cantique de Noël évoquant la 
naissance de Jésus :

Tu as quitté ton trône et ta couronne royale
Afin de venir sur la terre pour moi ;
Mais il n’y avait aucune auberge à Bethléhem
Pour accueillir ta sainte nativité.

Ces paroles conservent leur puissance au fil du temps. La 
vérité selon laquelle Jésus a dû quitter quelque chose pour venir 
ici, voilà ce dont l’apôtre Paul a parlé dans Philippiens 2 : 
« Jésus-Christ : existant en forme de Dieu, il n’a point regardé 
son égalité avec Dieu comme une proie à arracher » (V. 5,6). Le 
thème du cantique en question – le départ et l’arrivée – fait 
écho à l’introduction de l’Évangile selon Jean : « Au commence-
ment était la Parole, et la Parole était avec Dieu, et la Parole 
était Dieu. Elle était au commencement avec Dieu » (JN 1.1,2). 

Voici à quel point nous sommes aimés : Non seulement le Fils 
était prêt à venir nous sauver de nous-mêmes et de nos péchés, 
mais encore le Père était prêt à l’envoyer pour qu’il accomplisse 
ce dessein éternel. Que dire de plus sur la réalité extraordinaire 
de l’amour divin, sinon ceci : « [Le] Père a envoyé le Fils comme 
Sauveur du monde » (1 JN 4.14) ? 

On dit de Noël qu’il s’agit d’une « période riche en amour ». 
C’est vrai, et c’est d’ailleurs le merveilleux amour de Jésus que 
nous célébrons. 

Que trouvez-vous de frappant dans les modestes origines 
de Christ ? En quoi cela est-il suscepti ble de vous infl uencer 

cett e année dans votre célébrati on de Noël ? 

Père céleste, merci d’avoir envoyé 
ton Fils dans le monde – pour nous !



LECTURE DU JOUR  |  PHIL IPPIE NS 2.3–11

3 Ne faites rien par esprit de parti  ou par vaine gloire, mais 
que l’humilité vous fasse regarder les autres comme étant 
au-dessus de vous-mêmes. 4 Que chacun de vous, au lieu 
de considérer ses propres intérêts, considère aussi ceux 

des autres.

5 Ayez en vous les senti ments qui étaient en Jésus-Christ :

6  existant en forme de Dieu, il n’a point regardé son égalité
  avec Dieu comme une proie à arracher,
7  mais il s’est dépouillé lui-même, 
  en prenant une forme de serviteur,
    en devenant semblable aux hommes ;
  et il a paru comme un vrai homme,
8  il s’est humilié lui-même, 
  se rendant obéissant jusqu’à la mort,
  même jusqu’à la mort de la croix. 

9 C’est pourquoi aussi Dieu l’a souverainement élevé, et lui a 
donné le nom qui est au-dessus de tout nom, 10 afi n qu’au nom 
de Jésus tout genou fl échisse dans les cieux, sur la terre et sous 
la terre, 11 et que toute langue confesse que Jésus-Christ est 
Seigneur, à la gloire de Dieu le Père.



o M A RC 10.45 JOUR
Car le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais 
pour servir et donner sa vie comme la rançon de beaucoup.  

LE CŒUR D’UN SERVITEUR

De temps à autre, le roi Jacques V d’Écosse (1512-1542)
quittait ses vêtements royaux pour revêtir ceux d’un 
roturier. Pourquoi cela ? Pour circuler incognito parmi 

son peuple. Il souhaitait comprendre la vie hors de son château 
et vivre quelques instants parmi ses sujets. Il s’agissait là d’un 
geste intentionnel d’humilité de la part du roi, qui pénétrait un 
monde très différent de celui que son rang lui accordait.

Jésus est toutefois allé beaucoup plus loin. Bien qu’il ait été 
l’essence même de Dieu, Jésus est venu dans le monde en pre-
nant l’essence même d’un serviteur. Paul a écrit que Christ 
« s’est dépouillé lui-même, en prenant une forme de serviteur, 
en devenant semblable aux hommes » (PH 2.7).

En mangeant la pâque avec ses disciples la veille de son procès 
et de sa crucifixion, Jésus a démontré cette réalité de manière 
frappante. Jean, son disciple, nous dit que Jésus « se leva de table, 
ôta ses vêtements, et prit un linge, dont il se ceignit » (JN 13.4). Puis 
il a lavé les pieds sales de ses disciples. 

Ce geste d’humilité valide l’évaluation que Christ a faite de sa 
propre mission : « Car le Fils de l’homme est venu, non pour être 
servi, mais pour servir et donner sa vie comme la rançon de beau-
coup » (MC  10.45). Pourquoi donc nous étonner de ce qu’il s’est 
abaissé à laver les pieds de ses disciples ? Jésus nous a ainsi mon-
tré le cœur du Roi-serviteur. 

Comment réagissez-vous à l’exemple formidable que Jésus nous 
a donné en se mett ant au service d’autrui même dans les tâches 

les plus ingrates ? Comment pourriez-vous servir quelqu’un 
aujourd’hui ? 

                     Sauveur bienveillant, ton exemple d’humble service
                         force l’humilité. Aide-nous à la manifester davantage
                           dans notre vie aujourd’hui.



LECTURE DU JOUR  |  J E A N 13.1-11

1 Avant la fête de Pâque, Jésus, sachant que son heure 
était venue de passer de ce monde au Père, et ayant aimé 
les siens qui étaient dans le monde, mit le comble à son 
amour pour eux.

2 Pendant le souper, alors que le diable avait déjà mis dans 
le cœur de Judas Iscariot, fi ls de Simon, le dessein de le livrer, 
3 Jésus, qui savait que le Père avait remis toutes choses entre ses 
mains, qu’il était venu de Dieu, et qu’il s’en allait à Dieu, 4 se leva 
de table, ôta ses vêtements, et prit un linge, dont il se ceignit. 
5 Ensuite il versa de l’eau dans un bassin, et il se mit à laver les 
pieds des disciples, et à les essuyer avec le linge dont il était 
ceint.

6 Il vint donc à Simon Pierre ; et Pierre lui dit : Toi, Seigneur, tu 
me laves les pieds !

7 Jésus lui répondit : Ce que je fais, tu ne le comprends pas 
maintenant, mais tu le comprendras bientôt.

8 Pierre lui dit : Non, jamais tu ne me laveras les pieds. Jésus 
lui répondit : Si je ne te lave, tu n’auras point de part avec moi.

9 Simon Pierre lui dit : Seigneur, non seulement les pieds, mais 
encore les mains et la tête.

10 Jésus lui dit : Celui qui est baigné n’a besoin que de se laver 
les pieds pour être enti èrement pur ; et vous êtes purs, mais 
non pas tous. 11 Car il connaissait celui qui allait le livrer ; c’est 
pourquoi il dit : Vous n’êtes pas tous purs.

Car le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais 
pour servir et donner sa vie comme la rançon de beaucoup.  



Je suis la lumière du monde ;  
celui qui me suit ne marchera pas 

dans les ténèbres, mais il aura  
la lumière de la vie.  

Jean 8.12 

Voici, la vierge sera enceinte,  
elle enfantera un fils, et on  

lui donnera le nom d’Emmanuel,  
ce qui signifie Dieu avec nous.  

  Matthieu 1.23 





o J E A N 17.4 JOUR
Je t’ai glorifié sur la terre, j’ai achevé l’œuvre 
que tu m’as donnée à faire.   

LA GLOIRE

Le film Le  jour  de  gloire célèbre les premières unités 
afro-américaines à avoir servi dans l’armée des États-
Unis. Évoquant la guerre de Sécession, ce film est basé 

sur des récits historiques relatés de façon brillante ! Cependant, 
à la fin, presque tous les personnages principaux meurent. 

La gloire dans la mort au combat ?
Dans le domaine des sports, on voit parfois un athlète tenter 

ce  qui  semble  impossible  ;  par  exemple,  un  joueur  au  champ 
s’élance et attrape la balle avant qu’elle franchisse le mur. On 
appelle cela « viser la gloire ». 

La gloire par la célébrité et les applaudissements ? 
En chemin vers le jardin de Gethsémané la veille de sa cruci-

fixion, Jésus a prié ainsi : « Je t’ai glorifié sur la terre, j’ai achevé 
l’œuvre que tu m’as donnée à faire. Et maintenant toi, Père, 
glorifie-moi auprès de toi-même de la gloire que j’avais auprès 
de toi avant que le monde soit » (JN 17.4,5). Que demandait-il en 
réalité ? Le mot que Jésus a dû employer pour désigner la gloire, 
kabod, signifie essentiellement « gravitas ». Or, cette gravitas
décrit une personne qui incarne « sagesse, équilibre, stabilité, 
patience, impartialité, noblesse ». Autrement dit, une personne 
kabod possède une substance d’exception et est de la plus 
haute importance.

Cette Personne, Christ, a accepté de renoncer à sa gravitas – 
sa gloire – pour venir nous sauver. Et maintenant qu’il a achevé 
ce rachat dans l’obéissance à la volonté et au plan parfaits de 
son Père, cette gloire lui a été rendue. 

Selon vous, comment Jésus a-t-il incarné une défi niti on 
plus exhausti ve de la gloire ? 

Père, il est dans notre nature de rechercher la gloire personnelle, 
mais il s’agit d’une perception déformée de ce qu’est la gloire et de ce 
à quoi elle sert. Alors, aide-nous à te rendre la gloire due à ton nom. 



LECTURE DU JOUR  |  J E A N 17.1-8

1 Après avoir ainsi parlé, Jésus leva les yeux au ciel, et dit :
Père, l’heure est venue ! Glorifi e ton Fils, afi n que ton 

Fils te glorifi e, 2 selon que tu lui as donné pouvoir sur toute 
chair, afi n qu’il accorde la vie éternelle à tous ceux que tu 

lui as donnés. 3 Or, la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, 
le seul vrai Dieu, et celui que tu as envoyé, Jésus-Christ. 4 Je t’ai 
glorifi é sur la terre, j’ai achevé l’œuvre que tu m’as donnée à faire. 
5 Et maintenant toi, Père, glorifi e-moi auprès de toi-même de la 
gloire que j’avais auprès de toi avant que le monde soit.

6 J’ai fait connaître ton nom aux hommes que tu m’as donnés 
du milieu du monde. Ils étaient à toi, et tu me les as donnés ; et ils 
ont gardé ta parole. 7 Maintenant ils ont connu que tout ce que tu 
m’as donné vient de toi. 8 Car je leur ai donné les paroles que tu 
m’as données ; et ils les ont reçues, et ils ont vraiment connu que 
je suis sorti  de toi, et ils ont cru que tu m’as envoyé.



o J E A N 17.26 JOUR
Je leur ai fait connaître ton nom.   

MISSION IMPOSSIBLE

Dans la série cinématographique Mission impossible, 
l’agent  Ethan Hunt  se  voit  toujours  confier  une  tâche 
semblant insurmontable. On lui présente son défi avec 

cette option : « Votre mission, si vous choisissez de l’accep-
ter… » Bien entendu, le sort de millions de gens dépend généra-
lement de sa réussite, et l’histoire qui en découle nous garde 
rivés à notre fauteuil. 

Jésus a accepté une mission dans laquelle le sort du monde 
était véritablement en jeu. Il avait partagé cette mission avec 
son Père de toute éternité passée. Juste avant que survienne 
l’épreuve l’ayant conduit à la croix, Jésus a prié ainsi : « Je leur 
ai fait connaître ton nom, et je le leur ferai connaître, afin que 
l’amour dont tu m’as aimé soit en eux, et que je sois en eux » 
(JN 17.26). 

Le Père et le Fils avaient pour même mission de pardonner à 
l’humanité et de la restaurer intégralement. Nous, les êtres que 
Dieu a créés à son image, nous sommes rebellés contre ses des-
seins parfaits, nous privant ainsi de sa glorieuse présence. Jésus 
est venu afin que nous connaissions et vivions de nouveau 
l’amour du Dieu qui est amour.

Ni ses actions ni ses paroles n’ont été vaines. À l’heure même 
où Jésus a prié au sujet de la mission qu’il partageait avec son 
Père, il se rendait à la croix afin de l’accomplir. Or, nous pouvons 
nous réjouir de sa mort et de sa résurrection. Mission accomplie !

Selon vous, pourquoi Dieu a-t-il voulu sauver et restaurer 
sa créati on ? En considérant l’acceptati on par Jésus de cett e 
« mission impossible », comment réagissez-vous à la portée 

de son amour pour nous ?

Dieu le Père, nous ne comprendrons jamais l’immensité 
de l’amour que tu nous portes, mais ce Noël, aide-nous à lui 

accorder plus de valeur que jamais auparavant. 



LECTURE DU JOUR  |  J E A N 17.20-26

20 Ce n’est pas pour eux seulement que je prie, mais encore 
pour ceux qui croiront en moi par leur parole, 21 afi n que 
tous soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et comme je 
suis en toi, afi n qu’eux aussi soient un en nous, pour que le 

monde croie que tu m’as envoyé. 22 Je leur ai donné la gloire que 
tu m’as donnée, afi n qu’ils soient un comme nous sommes un, 
23 moi en eux, et toi en moi, afi n qu’ils soient parfaitement un, 
et que le monde connaisse que tu m’as envoyé et que tu les as 
aimés comme tu m’as aimé.

24 Père, je veux que là où je suis ceux que tu m’as donnés 
soient aussi avec moi, afi n qu’ils voient ma gloire, la gloire que 
tu m’as donnée, parce que tu m’as aimé avant la fondati on du 
monde.

25 Père juste, le monde ne t’a point connu ; mais moi je t’ai 
connu, et ceux-ci ont connu que tu m’as envoyé. 26 Je leur ai fait 
connaître ton nom, et je le leur ferai connaître, afi n que l’amour 
dont tu m’as aimé soit en eux, et que je sois en eux.





Grâces soient rendues 
à Dieu pour son don 

merveilleux !  

2 Corinthiens 9.15 

Venez à moi, vous tous  
qui êtes fatigués et chargés, 
et je vous donnerai du repos.  

  	 Matthieu 11.28 



o AC T E S 2.24 JOUR
Dieu l’a ressuscité, en le délivrant des liens de la mort, 
parce qu’il n’était pas possible qu’il soit retenu par elle.   

NOTRE PUISSANT DESTIN

Dans la pièce Roméo et Juliette, de William Shakespeare, 
deux amoureux « maudits » (au destin négatif) issus de 
clans rivaux sont irrésistiblement attirés l’un vers l’autre. 

Cependant, tout va contre eux ; d’abord pour inspirer leur amour 
et sa consommation secrète, puis pour leur imposer la décision 
de s’enlever la vie plutôt que d’avoir à subir la haine que leurs 
familles se vouent l’une à l’autre. 

Dans la dernière scène, le prince Escalus pleure la mort de 
ces deux jeunes et déplore la querelle les ayant conduits à une 
fin indésirable. « Voyez quelle malédiction s’abat sur votre 
haine », dit-il aux deux familles. Un destin tragique.  

Qu’est-ce que le destin ? C’est le fait qu’une chose – un résul-
tat, une conséquence ou un événement – est inévitable parce 
que, d’une certaine façon, elle a été prédestinée. 

Personne ici-bas n’a jamais connu de destin mieux défini que 
Jésus. Lors de la fête juive de la Pentecôte, à peine quelques 
semaines après la résurrection de Jésus et quelques jours après son 
retour auprès de son Père céleste, voici ce que Pierre a dit de lui : 
« [Cet] homme, livré selon le dessein arrêté et selon la prescience 
de Dieu, vous l’avez crucifié, vous l’avez fait mourir par la main des 
impies » (AC 2.23).

Voilà le destin bien défini – « le dessein arrêté et […] la pres-
cience de Dieu » – qui a rendu possible la transformation de notre
destin en une vie valant la peine d’être vécue maintenant et en 
une éternité en sa présence. Un joyeux destin défini par l’amour !

Si vous considérez le fait que Dieu vous a inclus dans son plan 
éternel, comment désirez-vous y répondre ? 

Père, qui suis-je pour que tu tiennes compte de moi ? Et pourtant, 
c’est le cas ! Merci pour les projets que tu as formés à mon 

intention, et de me définir selon ton amour. 



LECTURE DU JOUR  |  AC T E S 2.14-28

14 Alors Pierre, se présentant avec les onze, éleva la voix, 
et leur parla en ces termes : Hommes Juifs, et vous tous 
qui séjournez à Jérusalem, sachez ceci, et prêtez l’oreille à 
mes paroles ! 15 Ces gens ne sont pas ivres, comme vous le 

supposez, car c’est la troisième heure du jour. 16 Mais c’est ici ce 
qui a été dit par le prophète Joël :

17 Dans les derniers jours, dit Dieu, je répandrai de mon 
Esprit sur toute chair ; vos fi ls et vos fi lles prophéti seront, 
vos jeunes gens auront des visions, et vos vieillards 
auront des songes. 18 Oui, sur mes serviteurs et sur mes 
servantes, dans ces jours-là, je répandrai de mon Esprit ; 
et ils prophéti seront. 19 Je ferai paraître des prodiges 
en haut dans le ciel et des miracles en bas sur la terre, 
du sang, du feu, et une vapeur de fumée ; 20 le soleil se 
changera en ténèbres, et la lune en sang, avant l’arrivée 
du jour du Seigneur, de ce jour grand [et glorieux]. 21 Alors 
quiconque invoquera le nom du Seigneur sera sauvé.

22 Hommes Israélites, écoutez ces paroles ! Jésus de Nazareth, 
cet homme à qui Dieu a rendu témoignage devant vous par 
les miracles, les prodiges et les signes qu’il a opérés par lui 
au milieu de vous, comme vous le savez vous-mêmes ; 23 cet 
homme, livré selon le dessein arrêté et selon la prescience de 
Dieu, vous l’avez crucifi é, vous l’avez fait mourir par la main des 
impies. 24 Dieu l’a ressuscité, en le délivrant des liens de la mort, 
parce qu’il n’était pas possible qu’il soit retenu par elle. 25 Car 
David dit de lui :

Je voyais constamment le Seigneur devant moi, parce qu’il 
est à ma droite, afi n que je ne sois point ébranlé. 26 Aussi 
mon cœur est dans la joie, et ma langue dans l’allégresse ; 
et même ma chair reposera avec espérance, 27 car tu 
n’abandonneras pas mon âme dans le séjour des morts, 
et tu ne permett ras pas que ton Saint voie la corrupti on. 
28 Tu m’as fait connaître les senti ers de la vie, tu me 
rempliras de joie par ta présence.



o AC T E S 2.32 JOUR
C’est ce Jésus que Dieu a ressuscité ; nous en 
sommes tous témoins.   

LA PLUS GRANDE HISTOIRE 

Lorsque j’étais enfant, j’ai vu le film La plus grande histoire 
jamais contée, relatant la vie de Christ. Ce film mettait en 
vedette des grands du  cinéma comme Charlton Heston 

dans le rôle de Jean-Baptiste, David McCallum dans celui de 
Judas Iscariot, John Wayne dans celui du centenier à la croix et 
Max von Sydow dans celui de Jésus. Ce film à la fois fictif et 
biblique constituait la tentative d’un cinéaste pour raconter 
cette histoire épique. 

D’une importance monumentale, la « plus grande histoire 
jamais contée » finit par inclure une croix. Et même si nous 
voyons rarement les choses ainsi, il n’en reste pas moins que le 
disciple Pierre est le premier à l’avoir clairement racontée. 
S’adressant à la foule réunie le jour de la Pentecôte, Pierre 
connaissait de première main le miracle de la nouvelle vie en 
Jésus. Il en avait fait l’expérience, et cela, pas uniquement en 
étant transformé de pêcheur en disciple. Pierre avait goûté la 
puissance transformatrice du pardon du Messie qu’il avait trahi, 
mais qui l’avait néanmoins restauré et chargé de relater la plus 
grande histoire jamais contée (VOIR JN 21.15-19).  

Ernest Hemingway a écrit que toute histoire vraie finit dans 
la mort, sauf celle de Jésus. Se tenant devant la foule lors de la 
Pentecôte, Pierre a annoncé cette bonne nouvelle : « C’est ce 
Jésus que Dieu a ressuscité  ; nous en sommes tous témoins » 
(AC 2.32). 

Il s’agit effectivement de la plus grande histoire jamais contée, 
du fait qu’elle conduit à la vie éternelle avec notre Créateur ! 

À votre avis, qu’est-ce qui diff érencie l’histoire de Jésus 
de toutes les autres histoires ? 

Jésus, tandis que je célèbre l’histoire de ta naissance ce Noël, 
aide-moi à envisager le moyen de la raconter à d’autres. 

Merci beaucoup de m’avoir inclus dans ton histoire !



LECTURE DU JOUR  |  AC T E S 2.29-35

29 Hommes frères, qu’il me soit permis de vous dire 
librement, au sujet du patriarche David, qu’il est mort, 
qu’il a été enseveli, et que son sépulcre existe encore 
aujourd’hui parmi nous. 30 Comme il était prophète, 

et qu’il savait que Dieu lui avait promis avec serment de 
faire asseoir un de ses descendants sur son trône, 31 c’est la 
résurrecti on du Christ qu’il a prévue et annoncée, en disant 
qu’il ne serait pas abandonné dans le séjour des morts et que 
sa chair ne verrait pas la corrupti on. 32 C’est ce Jésus que Dieu a 
ressuscité ; nous en sommes tous témoins. 33 Élevé par la droite 
de Dieu, il a reçu du Père le Saint-Esprit qui avait été promis, et 
il l’a répandu, comme vous le voyez et l’entendez. 34 Car David 
n’est point monté au ciel, mais il dit lui-même :

Le Seigneur a dit à mon Seigneur :
 Assieds-toi à ma droite,
35 jusqu’à ce que je fasse 
 de tes ennemis ton marchepied.



o J E A N 1.4 JOUR
En elle [la Parole incarnée] était la vie, 
et la vie était la lumière des hommes.   

L’IMAGINATION

Mon ami, le regretté Steve Bly, était super créatif. Steve 
était particulièrement bon dans l’écriture de westerns 
entourant Noël. Il parvenait à imaginer constamment 

des personnages et des histoires à la fois incroyables et tout à 
fait plausibles. 

Il s’amusait notamment à inclure ses amis dans ses livres, 
dont moi ! Steve a ainsi raconté l’histoire captivante du shérif 
« Old Bill Crowder » à la poursuite de hors-la-loi dans un canyon 
où ceux-ci le piègent et le tuent. La facilité et l’imagination avec 
lesquelles Steve créait ses histoires sorties de nulle part m’émer-
veillaient. 

Les bons écrivains donnent « vie » à la fiction, mais sans rien 
créer de toutes pièces. Ils utilisent l’imagination que Dieu leur a 
donnée pour inventer des personnages. 

Jésus, par contre, a changé ce rien en un tout. Faisant écho 
au premier verset de la Bible, le disciple Jean a déclaré avec 
force : « Au commencement était la Parole, et la Parole était 
avec Dieu, et la Parole était Dieu. Elle était au commencement 
avec Dieu. Toutes choses ont été faites par elle, et rien de ce qui 
a été fait n’a été fait sans elle » (JN 1.1-3). 

Celui qui a insufflé la vie à l’univers et qui l’a façonné selon 
sa propre imagination en est venu à se laisser crucifier afin de 
racheter et de restaurer sa création. Celui qui nous a créés nous 
aime et s’est livré pour nous. Imaginez ! 

Comment voyez-vous Dieu à travers sa créati on ? Comment 
pourriez-vous lui démontrer votre grati tude pour vous avoir 

créé et sauvé, et du fait qu’il vous aime ? 

                     Père céleste, cela me dépasse que tu m’aies imaginé
                         et fait exister ; aussi que tu aies prévu le moyen de
                            retrouver ma plénitude en toi !



LECTURE DU JOUR  |  J E A N 1.1-14

1 Au commencement était la Parole, et la Parole était avec 
Dieu, et la Parole était Dieu. 2 Elle était au commencement 
avec Dieu. 3 Toutes choses ont été faites par elle, et rien de 
ce qui a été fait n’a été fait sans elle. 4 En elle était la vie, 

et la vie était la lumière des hommes. 5 La lumière luit dans les 
ténèbres, et les ténèbres ne l’ont point reçue.

6 Il y eut un homme envoyé de Dieu : son nom était Jean. 7 Il 
vint pour servir de témoin, pour rendre témoignage à la lumière, 
afi n que tous croient par lui. 8 Il n’était pas la lumière, mais il 
parut pour rendre témoignage à la lumière.

9 Cett e lumière était la véritable lumière, qui, en venant dans 
le monde, éclaire tout homme. 10 Elle était dans le monde, et le 
monde a été fait par elle, et le monde ne l’a point connue. 11 Elle 
est venue chez les siens, et les siens ne l’ont point reçue. 12 Mais 
à tous ceux qui l’ont reçue, à ceux qui croient en son nom, elle a 
donné le pouvoir de devenir enfants de Dieu, lesquels sont nés, 
13 non du sang, ni de la volonté de la chair, ni de la volonté de 
l’homme, mais de Dieu.

14 Et la Parole a été faite chair, et elle a habité parmi nous, 
pleine de grâce et de vérité ; et nous avons contemplé sa gloire, 
une gloire comme la gloire du Fils unique venu du Père.



o LU C 1.28 JOUR
Je te salue, toi à qui une grâce a été faite ; 
le Seigneur est avec toi.   

DES ARRIVÉES IMMINENTES

Notre famille avait fait le plein de victuailles et allait se 
réunir. Mark, notre cadet, est arrivé tôt avec sa femme 
et a dit à sa mère qu’il désirait rendre grâces pour le 

repas. Nous nous en sommes un peu étonnés, car Mark était 
généralement réservé. Or, nous n’avons pas tardé à comprendre 
la raison de sa requête. 

La gorge serrée, il a d’abord remercié Dieu pour sa femme, 
Amy, et les opportunités que le Seigneur leur offrait. Puis… il l’a 
remercié pour l’enfant qui allait naître dans les mois à venir. 

C’est ainsi que Mark et Amy nous ont annoncé l’arrivée 
imminente de notre petit-enfant !

Parmi les derniers événements à avoir précédé l’arrivée ici-
bas du Fils de Dieu, on a annoncé la venue au monde de deux 
bébés. Premièrement, un ange a annoncé à un vieux sacrifica-
teur que sa femme tout aussi âgée et lui allaient avoir un enfant 
qui deviendrait le précurseur du Messie (VOIR  LU  1.5-23). 
Deuxièmement, l’ange Gabriel a annoncé à une jeune vierge 
qu’elle allait donner naissance à ce Messie : « Ne crains point, 
Marie ; car tu as trouvé grâce devant Dieu. Et voici, tu devien-
dras enceinte, et tu enfanteras un fils, et tu lui donneras le nom 
de Jésus » (V. 30,31).

Le Dieu merveilleux a envoyé son Fils dans le monde en 
annonçant l’impossible à un couple trop âgé et à une femme 
trop jeune. Quelles déclarations étonnantes ! Il a fait don de son 
Fils à toute l’humanité. 

Comment confi erez-vous vos impossibilités 
au Dieu qui accomplit des miracles ? 

                      Dieu merveilleux, tant de choses nous bloquent et nous
                         font envisager la défaite et le désespoir. Aide-nous à
                           y voir des occasions de te faire confiance, toi, le Dieu
                           qui nous a procuré le miracle de Noël ! 



LECTURE DU JOUR  |  LU C 1.26-38

26 Au sixième mois, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu 
dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, 27 auprès 
d’une vierge fi ancée à un homme de la maison de David, 
nommé Joseph. Le nom de la vierge était Marie. 28 L’ange 

entra chez elle, et dit : Je te salue, toi à qui une grâce a été 
faite ; le Seigneur est avec toi.

29 Troublée par cett e parole, Marie se demandait ce que 
pouvait signifi er une telle salutati on. 30 L’ange lui dit : Ne crains 
point, Marie ; car tu as trouvé grâce devant Dieu. 31 Et voici, tu 
deviendras enceinte, et tu enfanteras un fi ls, et tu lui donneras le 
nom de Jésus. 32 Il sera grand et sera appelé Fils du Très-Haut, et le 
Seigneur Dieu lui donnera le trône de David, son père. 33 Il régnera 
sur la maison de Jacob éternellement, et son règne n’aura point de 
fi n.

34 Marie dit à l’ange : Comment cela se fera-t-il, puisque je ne 
connais point d’homme ?

35 L’ange lui répondit : Le Saint-Esprit viendra sur toi, et la 
puissance du Très-Haut te couvrira de son ombre. C’est pourquoi 
le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu. 36 Voici, 
Elisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fi ls en sa vieillesse, 
et celle qui était appelée stérile est dans son sixième mois. 37 Car 
rien n’est impossible à Dieu.

38 Marie dit : Je suis la servante du Seigneur ; qu’il me soit fait 
selon ta parole ! Et l’ange la quitt a.



o LU C 2.12 JOUR
Et voici à quel signe vous le reconnaîtrez : vous trouverez 
un enfant emmailloté et couché dans une crèche.   

L’HISTOIRE DE LA CRÈCHE

Martin Luther, le réformateur allemand qui a complète-
ment bouleversé le monde religieux, était à la fois 
courageux et compliqué. Il a proclamé la vérité avec 

puissance d’une manière qui mettait sa génération mal à l’aise, 
mais aussi avec une grande sagesse. Voici ce que Luther a dit au 
sujet de l’Ancien Testament : « Vous trouvez ici les langes de 
Christ et la mangeoire dans laquelle il repose, et vers laquelle 
l’ange dirige les bergers [voir Luc 2.12]. Ces langes sont modestes, 
mais précieux est le trésor, Christ, qu’ils enveloppent. »

Le côté merveilleux de cette réalité ne se limite pas à l’inspi-
ration divine des Écritures vétérotestamentaires – Luther avait 
les yeux fixés sur le Christ qu’elles révèlent. Sally Lloyd-Jones a 
eu raison de dire : « Chaque histoire murmure son nom. » 

Cette idée semblant nouvelle a fait l’objet en réalité de la 
première étude biblique jamais réalisée ultérieurement à la 
Résurrection. Le jour de celle-ci, Jésus a discuté avec deux dis-
ciples sur le chemin d’Emmaüs. « Et, commençant par Moïse et 
par tous les prophètes, il leur expliqua dans toutes les Écritures 
ce qui le concernait » (LU 24.27).

Quelles merveilles renferme la Bible que Dieu nous a don-
née ! L’Ancien Testament nous procure le fondement et l’es-
sence de la bonne nouvelle du Sauveur qui définit le Nouveau 
Testament.  La  poésie  et  la  prophétie.  La  loi  et  l’Histoire.  Les 
Écritures ont fait le récit de leur époque, tout en présentant 
Jésus. 

À quel point diriez-vous entretenir une bonne compréhension du 
grand récit de Dieu, la Bible ? Quels peti ts changements pourriez-
vous apporter à votre compréhension de manière à l’améliorer ?  

Mon Dieu, j’ai besoin de la sagesse et de la direction de ton Esprit, 
surtout quand il s’agit d’aimer et de saisir l’histoire de Jésus telle que 

révélée dans la Bible. Merci pour ce merveilleux trésor.



Et voici à quel signe vous le reconnaîtrez : vous trouverez 
un enfant emmailloté et couché dans une crèche.   

LECTURE DU JOUR  |  LU C 24.13-27

13 Et voici, ce même jour, deux disciples allaient à un 
village nommé Emmaüs, éloigné de Jérusalem de soixante 
stades ; 14 et ils s’entretenaient de tout ce qui s’était passé. 
15 Pendant qu’ils parlaient et discutaient, Jésus s’approcha, 

et fi t route avec eux. 16 Mais leurs yeux étaient empêchés de le 
reconnaître.

17 Il leur dit : De quoi vous entretenez-vous en marchant ? Et 
ils s’arrêtèrent, l’air att risté. 18 L’un d’eux, nommé Cléopas, lui 
répondit : Es-tu le seul qui, séjournant à Jérusalem ne sache pas 
ce qui y est arrivé ces jours-ci ? – Quoi ? leur dit-il.

19 Et ils lui répondirent : Ce qui est arrivé au sujet de Jésus 
de Nazareth, qui était un prophète puissant en œuvres et en 
paroles devant Dieu et devant tout le peuple, 20 et comment 
les principaux sacrifi cateurs et nos magistrats l’ont livré pour le 
faire condamner à mort et l’ont crucifi é. 21 Nous espérions que 
ce serait lui qui délivrerait Israël ; mais avec tout cela, voici le 
troisième jour que ces choses se sont passées. 22 Il est vrai que 
quelques femmes d’entre nous nous ont fort étonnés ; s’étant 
rendues de grand mati n au sépulcre 23 et n’ayant pas trouvé son 
corps, elles sont venues dire que des anges leur sont apparus et 
ont annoncé qu’il est vivant. 24 Quelques-uns de ceux qui étaient 
avec nous sont allés au sépulcre, et ils ont trouvé les choses 
comme les femmes l’avaient dit ; mais lui, ils ne l’ont point vu.

25 Alors Jésus leur dit : Ô hommes sans intelligence, et dont 
le cœur est lent à croire tout ce qu’ont dit les prophètes ! 26 Ne 
fallait-il pas que le Christ souff re ces choses, et qu’il entre 
dans sa gloire ? 27 Et, commençant par Moïse et par tous les 
prophètes, il leur expliqua dans toutes les Écritures ce qui le 
concernait.



Nous voici donc rendus à Noël – la période la 
plus merveilleuse de l’année. Noël ne se 
résume toutefois pas à la célébration d’un 

seul jour ni à la commémoration d’une intervention 
soudaine. Non, l’arrivée de Jésus le Messie s’est préparée 
de toute éternité. Jésus est venu à nous et pour nous 
« lorsque les temps ont été accomplis » (GALATES 4.4).

Quelle merveille à considérer ! L’Éternel, qui vit hors 
du temps, y est entré pour nous apporter l’éternité ! 

Voilà la paix et la promesse de Noël. Il ne s’agit pas 
d’un point sur une ligne, mais de la ligne en soi ! De 
toute éternité, la Nativité témoigne des desseins du 

La PÉRIODE
la plus 

MERVEILLEUSE  
DE L’ANNÉE

CONCLUSION



Père et du Fils. Elle se prolonge jusqu’à la croix et à la 
Résurrection. Et elle se poursuit dans l’éternité à venir.

Comme nous l’avons vu, Jésus est venu en mission – celle du 
salut. Paul l’explique intégralement ainsi : « [Mais], lorsque les 
temps ont été accomplis, Dieu a envoyé son Fils, né d’une 
femme, né sous la loi, afin qu’il rachète ceux qui étaient sous la 
loi, afin que nous recevions l’adoption » (GALATES 4.4,5).

Cette mission du salut constitue l’expression ultime de 
l’amour et de l’intérêt de Dieu pour un monde brisé et en 
rébellion – un monde rempli de gens comme nous. Par elle, le 
Père nous a manifesté le désir ardent de nous réconcilier avec 
lui et de nous ramener auprès 
de lui. Le verset le mieux connu 
de la Bible nous le confirme  : 
« Car Dieu a tant aimé le monde 
qu’il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui 
ne périsse point, mais qu’il ait 
la vie éternelle » (JEAN 3.16). 

Comment ? L’histoire de Pâques complète celle de Noël, en 
ce que, par sa mort et sa résurrection, Jésus nous offre une vie 
remplie de sens dans le présent et la vie éternelle dans la 
demeure du Père. Voilà l’histoire réelle et véritable de Noël – 
qui durera toujours. Nous vous invitons à mettre votre foi en 
Christ dès aujourd’hui, pour vivre le plus merveilleux des Noëls !

L’arrivée de 
Jésus le Messie 
s’est préparée 
de toute éternité.



1 En ce temps-là parut un édit de César Auguste, ordonnant 
un recensement de toute la terre. [...]
3 Tous allaient se faire inscrire, chacun dans sa ville.

4 Joseph aussi monta de la Galilée, de la ville de 
Nazareth, pour se rendre en Judée, dans la ville de David, 
appelée Bethléhem, parce qu’il était de la maison et de la famille 
de David, 5 afi n de se faire inscrire avec Marie, sa fi ancée, qui 
était enceinte. 6 Pendant qu’ils étaient là, le temps où Marie 
devait accoucher arriva, 7 et elle enfanta son fi ls premier-né. 
Elle l’emmaillota, et le coucha dans une crèche [...].

8 Il y avait, dans cett e même contrée, des bergers qui 
passaient dans les champs les veilles de la nuit pour garder leurs 
troupeaux. 9 Et voici, un ange du Seigneur leur apparut, et la 
gloire du Seigneur resplendit autour d’eux. Ils furent saisis d’une 
grande frayeur. 10 Mais l’ange leur dit : Ne craignez point ; car je 
vous annonce une bonne nouvelle, qui sera pour tout le peuple 
le sujet d’une grande joie : 11 c’est qu’aujourd’hui, dans la ville 
de David, il vous est né un Sauveur, qui est le Christ, le Seigneur. 
12 Et voici à quel signe vous le reconnaîtrez : vous trouverez un 
enfant emmailloté et couché dans une crèche.

13 Et soudain il se joignit à l’ange une multi tude de l’armée 
céleste, louant Dieu et disant :

14 Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, et paix sur la terre 
parmi les hommes qu’il agrée !

15 Lorsque les anges les eurent quitt és pour retourner au 
ciel, les bergers se dirent les uns aux autres : Allons jusqu’à 
Bethléhem, et voyons ce qui est arrivé, ce que le Seigneur nous 
a fait connaître.

16 Ils y allèrent en hâte, et ils trouvèrent Marie et Joseph, 
et le peti t enfant couché dans la crèche. 17 Après l’avoir vu, ils 
racontèrent ce qui leur avait été dit au sujet de ce peti t enfant. 
18 Tous ceux qui les entendirent furent dans l’étonnement de ce 
que leur disaient les bergers. 19 Marie gardait toutes ces choses, 
et les repassait dans son cœur. 20 Et les bergers s’en retournèrent, 
glorifi ant et louant Dieu pour tout ce qu’ils avaient entendu et vu, 
et qui était conforme à ce qui leur avait été annoncé (LUC 2.1–20).

LA NATIVITÉ


